
En effet, les policiers de
cette brigade ont mis hors
d’état de nuire  un important
réseau international  de vol de
véhicules haut de gamme,  de
falsification de documents liés à
ces véhicules et leur vente sur
le marché national ou étranger.
Ce groupe criminel a une exis-
tence et des activités  sur le ter-
ritoire national et même à
l’étranger.   
Suite à des informations qui

leur sont parvenues à partir de
la commune de Ouled Moussa,
les policiers ont lancé leurs
investigations à partir de sep-
tembre 2016. Petit à petit, les
enquêteurs ont commencé à
remonter les ramifications de ce

réseau et se sont aperçus qu’ils
ont affaire à des individus très
organisés et maîtrisant parfaite-
ment  la technique du trafic des
numéros de châssis des autos
volées. 
Les enquêteurs ont dû faire

appel à d’autres institutions
spécialisées comme la Douane
nationale  pour trouver des
preuves. 
De même que la BRI a tra-

vaillé en étroite collaboration
avec le bureau d’Interpol. Cette
bande composée de 18 sus-
pects tous arrêtés s’est réparti
les tâches. Un groupe s’occu-
pait du vol et de l’achemine-
ment des véhicules, un second
groupe  était chargé du trafic

des numéros d’identification
des véhicules et le troisième les
écoulait dans les marchés heb-
domadaires. Des véhicules ont
été réexpédiés, une fois les

numéros de châssis et les
documents d’identification falsi-
fiés vers l’étranger notamment
vers le Moyen-Orient, les USA
et la Libye. 

Le chef du réseau, un
homme de 40 ans, est lui-
même un revendeur de véhi-
cules d’occasion.  Trois sus-
pects, un Libyen, un Sahraoui
et un Français, sont en fuite. 
Selon le commissaire

Maâchou, 33 véhicules haut de
gamme ont été saisis. 
Parmi le lot de véhicules sai-

sis par les policiers, évalués à
20 milliards de centimes, il y a
des 4x4 de diverses marques
BMW, VW, Porsche, Ford,
Toyota,  … 18 véhicules ont été
volés à l’étranger et introduits
illégalement en Algérie. 
A la fin de leur enquête, les

services de sécurité ont saisi
des documents falsifiés, une
somme d’argent d’un montant
de 1 milliard et 459 millions de
centimes.  

Abachi L.

BOUMERDES

Démantèlement d’un réseau international
de vol de voitures de luxe
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Les hommes du commissaire de police Abdelhakim
Maâchou, chef de la Brigade de recherches et d’interven-
tion BRI dépendant de la Sûreté de la wilaya de
Boumerdès, ont frappé un grand coup.
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Dans l'indifférence totale
des pouvoirs publics, plu-
sieurs cités dans la ville de
Tébessa, où vivent des mil-
liers de personnes, se sont
établies sur des zones  extrê-
mement dangereuses. En
effet, des pylônes supportant
les câbles de haute tension à
savoir 30 000 et 70 000 volts
oscillent quotidiennement
sur les têtes des habitants,
ce qui constitue  un sacré
défi à la mort.
Délimitant la ville de Tébessa

durant l'époque coloniale, plusieurs
pylônes transportant les lignes de 30
000 et de 70 000 volts, sources
d’énergie électrique pour le chef-lieu
et ses environs  provenant de l'ex-
département d’Annaba, aujourd'hui
avec l’extension de la ville vers le
Nord  et l'implantation anarchique de
quartiers populeux, ces pylônes  se
trouvent  à quelques encablures du
centre-ville. ils posent un problème

épineux car, aujourd'hui, ils passent
juste au-dessus de milliers d'habita-
tions. Plusieurs familles vivent dans
une situation inquiétante car la mort
les guette à tout moment et, surtout,
durant le mauvais temps. Les vibra-
tions des câbles et les étincelle-
ments au niveau des points de fixa-

tion sont apparents de jour comme
de nuit. 

Ce haut décor insolent s'impose
depuis une cinquantaine d'années
au centre de la ville de Tébessa
sans que cela provoque la réaction
des pouvoirs publics ainsi que   les
services concernés qui demeurent
léthargiques devant une situation
alarmante qui, au risque d'une
défaillance, rend la catastrophe
imminente. Pourtant, à chaque fois,
on compte des victimes par électro-
cution. 
Selon des experts, pour lesquels

la flexibilité des câbles conducteurs
de haute tension est hors d’usage, il
est urgent donc de transférer la cen-
trale électrique en dehors de la ville
afin d'éviter les catastrophes. 
A noter que les lignes à haute

tension sont soupçonnées d'ac-
croître les risques de leucémie chez
les enfants, en particulier à cause
des champs magnétiques  qu'elles
émettent.

Maalem Hafid 

TÉBESSA

Attention, câbles dangereux
AÏN DEFLA

Deux blessés dans l’effondrement
du plafond d’un établissement

scolaire
Deux collégiens ont été blessés hier à Miliana (Aïn

Defla) dans l’effondrement partiel du plafond d’une clas-
se d’un établissement scolaire, a-t-on appris auprès de
la direction locale de la Protection civile. 
Alors qu’ils suivaient leur cours au niveau du CEM

Nabi-Belaâbès de Miliana, les deux élèves ont été sur-
pris par l’effondrement d’une partie du plafond de leur
salle de cours, a indiqué la même source, notant que
cet incident leur a causé des blessures «plus ou moins
graves». 
Aussitôt alertés, les éléments de la Protection civile

de Miliana sont intervenus pour évacuer les victimes à
l’hôpital de la ville, a-t-on précisé. 
Le chef de daïra de Miliana, Youcef Mahiout, a, pour

sa part, affirmé qu’aussitôt la nouvelle connue, une
commission composée de membres de l’APC et de la
daïra s’est rendue sur le lieu de l’incident en vue d’éva-
luer la situation et prendre les mesures qui s’imposent. 
Il a, dans ce cadre, fait état du lancement «immé-

diat» des travaux de réfection du plafond en question
afin que les élèves puissent suivre leur scolarité en
toute quiétude.

(APS) 


